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ces gl orieuse. mains croisées sur sa poitrile.
Elles ont terminé leur tr.Ivail, ellu3 n'en auront
plus d'autre que de distribuer dans le Ciel les
grâces que Jésus et Mar* se plairont à accorder
par Li-i. Imprimos, ivec foi et avec amour
nos lèvres sur ces iaains, et voyant par anticipa-
tion notre dernière heure, jetons-nous en esprit
dans les bras de Joseph. Conjurons-le de nous
y garder de nous y délendre dans le dernier
combat. "

Méditons ces paroles pendant le beau mois
consacré à St. Joseph, pendant ce temps où
toutes les âmes pieuses se font un devoir de ne
laisser passer aucun jour sans adresser de fer-
ventes prières au St. Patriarche. C'est une dévo-
tion. bien comprise, car St. Joseph est le le Patron
de l'Eglise Uuiverselle, et en protégeant l'Eglise,
peut--il ne pas s'intéresser aux enfants de cette
Eglise ? Prions-le donc pour le temps présent,
prions-le pour l'heure de la mort. Dieu a donné
à quelques saints le pouvoir de nous protéger
dans certaines nécessités particulières, mais
pour St. Joseph, il s'est montré plus généreux ;
il l'a fait en quelque sorte son ministre pléni-
potentiaire, pour aider et soulager toutes les
âmes, quels que soient leurs besoins. Le roi
Pharaon renvoyait les suppliques et les requêtes
de ses sujets à l'ancien Joseph 5u'il avait fait
maître absolu de sa cour et de son royaume. Le
roi des Cieux n'a pas donné moins de pouvoir à
Saint Joseph dans son royaume. Les autres
saints, y, ont, il est vrai une grande autorité,
mais ils intercèdent en suppliant comme servi-
teurs et ne commandent pas en maîtres.

Allons donc à Joseph ! Unissons no.s de tout


